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ECI-ATAnS'I'I VICTOIRE UK l.'HUN.
M Hackktt *

I o.iv«*liu lie In reélection de l'hon 
M. x :Kvtt, par une majorité tâ'au-iela 
701 .x a et- rvçue, mer noir, avec 
gn «utliouhiahiuv.

dépit «le la guerre déloyale 
« o u hutfir de la paît du Si n, d*
> ml', < -ook et autre» j tloux, l'.um
U - reçoit de h-h electe-iri un le-
m e de eunli tnce pl Un toi t «|JÔ |a

< 11tut a dépat-hè le» prévi- ’U-
de t

v . attendait »ann doute, t MCtOi- 
re ne M. Hack ait, maip • I- ^eure de 
lutte exveptiouUel 'jui lui a été laite, 
une élection par üoo ou 3U* oix eut 
été un nuvceit houoiable.

L’bon. M. llaekett avait pour a«lver- 
aaire un con»ervateur qui était »en»é 
rallier tou» ie« libéraux et un certain 
nombre de uou»ei valeur» entraîné» par 
le» appel» du Slar et de» autie» con- 
»ervaieur».ncuarne» contre M. Ifncketi.

Cepemiaui, comme con»é<|aeuoe la 
majorité premiere de M. llaekett de 
6l>4 e»l j*n tee a 7-1.

Ce résultat ont pour noy» et j*our U>ua 
une immen»e voneolation.

I»uU« ia joie que nous cause l'élection 
de M. Hat kett noue éprouvons la satis- 

1 faction de voir le titar avec tou» »e» en
vieux mordre la |K)u»»iere comme il» 
le méritaient.

ijae cette leçon leur »oit salutaire et 
leur apprenne pour longtemps qu'il» ne 
•ont | a» manies obéi nous et qu’il ne 
tont pas autorité meme dans .es cen
tre» qu'il» croient pouvoir fanatiser au 
besoin, jour servir leurs ni'*quines 
ambition# et leur esprit d’iulo erauce.

II est au»»i bien de dire, de suite, que 
le secret de toute cette opposition, et 
de ce «léchai ue went féroce coîitie l’élec
tion de l'hon. président du Conseil T rive 
repose sur une petite Instone d’intérêt 
' ereouuel à laquelle M. VV lu te, aspirant 
au portefeuille de M.. llaekett u'esl pas 
étranger.

M. White est parent du propriétaire 
du Star ; de la, l'explosion.

Les envieux, les ambitieux et les ja
loux ont reçu ce qu'ils mentaient, le 
mépris de l’eiectorat de >tau»lead qui 
a parlé au nom de toute la province.

Ils ont maintenant l'occasion de 
constater .a somme d'intlueoee et de 
popularité dont ils jouissent dans Te- 
lectors t.

Ce triomphe, dans les circonstance*, 
est une éloquente sppiobalion de lapo 
litique du gouvernement Taiilon, une 
justilicatiou bitu méritée.

L’nouorabie chef du gouvernement, 
M. Taillou, ainsi que les honorables MM. 
Pelletier et Cas g ram ont tAit particu- 
hèiement droit a une large part du 
mérite «le la lutte.

Au nom «lu peuple «le la province 
nous leur cillons nos plus sincere» telu 
citations.

lis sont, vraiment, bien dédommagé* 
de» attaque» injustes et malhonnêtes 
multipliées contre eux par des aiver- 
saire» sans vergogne.

Presque dans chaque paroisse les ef
fort* «le la clnjue du Star n'ont réussi 
qu’a augmenter la majorité de M. llac- 
kett.

Le comte «le Stans lead a doue noble
ment tait son devoir ainsi que nous 
l'avions prevu, Lier.

Toute la province lui «doit de la re
connaissance.

Honneur à lui !
Honneur au gouvernement Taiilon 1
Honneur à tous les vaillants soldats 

qui ont combattu fidèlement sous le 
drapeau à côté de leurs chefs I

Honte aux traître* t
Honte au Star I
Honte aux jaloux, aux ambitieux !
Honte aux fanalujues 1

TEKKKNEUVE
_____ s

L’annexion de Terreneuve au Cana
da est eiiqnre 1» question à l’ordre du 
jour Notre commerce d’exportation 
avec Terreneuve s ent beaucoup déve
loppé depuis quelques années. La va
leur totale pour les années 1891,1 *92 et 
1891 est comme suit :
1891...........................   81,487,908
1897............................................... 1,750,714
ISM..........................................  2,594,633

D’après ce tableau l'augmentation de 
nos exportations à Terreneuve a été en 
1892, «le 2U pour cent sur cede de 1 an
née précédente, et en 1893 ufc- près de 
50 pour cent comparativement à 1892.

C’est la Nouvelle-Ecoese qui fournit 
plus que toute* les autre* province* à 
la consommation dans Vile de Terre- 
neuve.
1891................................v......... $*>1,645 |
1862................................................... 693,654
1843.......................... ...........s. .... 916,145

Uv classification «le* exportations de 
tout le csoa 1* se résu ne de cette ma
nière.
Produit* minier* ...................$ 18^734

22,139 
255,4 MJ 
381*835 

1,1/72^191 
674,3461 

5,605

im^es que doivent payer le Véoézuéla 
' *«t le N icaragua ne devra.! pas être un 
citoyen américain.
.( >n a appris un peu plus tard que cette 
nouvelle était fausse. Le rapport annou 
çant qu’un vaisseau de guerrp anglais 
ava. été envoyé a Bluelield pour ap 
pi.yei s«8s demandes j>ourrait b en en 
gsger les Liais-Unis à pieudre une 
«emblable détermination.

l.a flotte «le l’amiral Meade* est <ti*- 
inbuee le long des < ôo» «lu Vénéiuela 
l a statioù" d'approvionnemeiit de « har- 
i*on a été changée de Colon a (art h age. 
ue qui est «le 21 lieuies p u» pies de Co- 
un que du territoire du Veneiuola. Le 

« parlement de la marine est informé 
jue la Fiance doit envoyer un croiseur 

au Vénêxuéla, en vue de ramener le 
ministre français qui a «ieuiamic son 
rappel. L'Al.emague enver^ egalement 
un vaisseau «le guerre |>our bu car le 
paiement -le la construction d'un che-

Uu «lit que la (iran«ie-Bietaguc a l’in
tention «le reclamer une partir «lu terri
toire du Vénésuéla , les Étais-1'iih pru- 
tendent avoir-leur mot a «lue la dessus.
1 m trouvera donc probablement «ian» 
les ports du Vénézuéla «les vaisseaux 
français, anglais et aLeman«ls ; une par
tie de la Hutte américaine y sera rendue 
avant eux. Les quatre nations ont une 
mission spéciale et «il 11 «‘rente auprès du 
g luveruemeut du Yéuéiuela.

L’ELECTION DK SI'A NSTE A1 )

BRILLANTE'V10TOIKK 1-91)6

■ 1,’Uon M. 'Hac kktt

(.«rainl a été l'enthousiasme a tg m- 
bec hier soir, à la nouvelle que lut). 
M. llaekett était réélu par une («me 
inajoiité. Le oeuité de Maustea J men 
te de nombreux éloges pour sa uobitt, 
conduite. A tous, nous devons «le» lenci 
tadous pour le grand succès qu’ils vieL 
uent de rem|«orter.

Voici le résultat du vote :
llaekett Cowhsrd

Fitch Buy........... 53 8b
Libby Mills........ 55 ut
Mag g (villa„*-j 68 »t
Msgog No i, , 72 2<i

*• No 2........ 34 16
“ No 3. .. 46 (maj>

No 4. .... 18 (majj
Ueoigeviile ....... 44 .50
Katevnle................... fmnj
.Siansteail l’iaiu......  123
Beebe (l’iaioj ........a 80 9
hoc k Island............. 102 11
Manser................ »7 24
«Smith Mills............ . 75 32
Dixville............... 33 62
Hatley, Nord..........   62 7 »

44 Kst........  87 27
\yers Flats........ 72 2J
Baldwin Mille........... 25 26
Stanhope.......... .... 35 32
Coaticooke No. I .. 74 36

*4 “ 2.............. 57 71
*' 3. .. 5.> 41

t- «les {«échene*........
à* fora*tiers........-v....

Animaux et leurs produit*....
Produit agricole*............. .......
Objet* fabnqdpn...............
Divers...... ......................h.......

XTexporuTuSSTirSur cette somme - --------
Nouvelle-Ecosse a presque seule jm\ 
v> les minerai*. Elle a expédié plue de 
la moitié «le# boi* de construction, pré* 
du quart de* animaux et plu*d’un liera 
de» objet» de fabrique.
No# importation* sujette» k l’impôt et 
libres se classifient comme suit : 

Sujettes à
Année impôt Libres * Total

1891 ______ $14.279 $736,724 $751,003
1892 ............... 12 96-f 740,289 753,249
1893 ............ 4,466 648,fé>7 653,270

L’A NO LET h K KK ET LES 
ETATS-UNIS

44 4- 4. .. 58 50
Marlington................ 54 7
Bartord No 1. ...... 36 <4

44 14 2............ 54 7o
Barnston No. 1... 74 56 -
Way# Mills................ 8.5 28
Heath ton................... 48 20

Total.................. 1700 loi!
Les majorités «le l’hon. M. llaekett 

additionnées s’élèvent à 860 ; celles de 
M. Cowhard à 13'.*, ce «jui donne une 
majorité de 721 voix à l'hon M. Hackett

pas d elbAions

«le Winnipeg représentant la minorité 
«•atholupie des sujets «le Sa Majesté au 
Manitoba.

Attendu «jue le 26 novembre 1892 
une j»é'u ion* «l'appel a été présentée à 
Son EXi'.eilenoe le gtmverneur-général 
«lu Canada par la minorité catboliijue 
«iemuii'lnnt >jue justice leur soit accor- 
«lé«* tel «pie le veut l'acte -les écoles du 
Manitoba au sujet de »e» écoles.

(jiie Hubré-pieiuraent dans la 53ième 
année «lu régné «le Sa Majesté, deux s ta 
tuts oui été paaséa par la Legislature du 
>1 miiioliH au sujet de l’éilucatioD, les- 
«piel# statuts vinrent en force le 1er jour 
«le ina^, 1890et avaient |«our « llet «le rap 
peler les Actes de la l'rovmce du Mani 
to b» au sujet «le l’éducation et de priver 
la minorité catholupie romaine de# 
droits et pi ivdego# qu’elle a acquis pai 
les statuts antérieurs . etque la minorité 
eatholnjue prie «ju’il soit déclaré que 
les «lit# Acts# susmentionné», affectent 
le# «lroits et privileges de la dite mmo 
rito cathuli-jue «le# sujet* «le la Keiue 
-piant a «Vducai 10\

t^u'il soit déclar.- a . Son Honneur le 
(iouverneur-Oéûéral-en-Coneeil, qu’il 
«•eruble necc.esaire que les statut» eu 
lon-e lops «le la passation «lu dernier 
acte, soient reinie en vigueur afin «i’ac- 
c«ir«ier et «le donner aux Catho'iijue# 
humai us «le cette l'rovinctqle droit - le bâ
tir, «l'aménager, -l'entretenir «U «le «x>n- 
«imre leurs écoles de la manière- re«jui- 
-I s j*ar les «lits statuts, et «le leur ac
corder leur part «1 argent, IpiftT.-l eut 
-h'stinc a l'e-lucation, et dtyVÎe pas exi
ger que les Catholique» Uoiuaius contri 
buent a l'vulrelien d’autres eco.es que 

I l*s leur» j.iopre# et «jue l'Acte de 189«.l 
I »o.t amen-lé «le telle maniéré, que les 
I gnels «liBparaiosenf, smon, «jue non Ex
cellence le < iouverniur-eu-Conseil, 
j-renne le» moyens qui lui sembleront 
justes et uecei-saires dans le# circons- 
tiUice» pour protéger la minorité catho- 
li'jue «lans la l’rov mee «lu Manitoba.

ht attendu que l«- 26eme j »ur «le fé: 
vrier 189.5, ayant éu* re-jui# d eu ten Ire 
i apj-ei «1e la minorité, eu j>ré»ence des 
part'es concernée .̂ > m Excellence, le 
gouverneur gênerai en coi.sul, ajires 
avoir j>ris connaissance de la pétition et 
avoir entendu les avocat.- «lmcuter la 
question, est d avis «jue les droit* ac 
conies a la unnoriU- j-ar l’acte «1 union 
sont lésés pur 4 acte «le 18«j<* j-uis«ju'il 
prive les cath«>u<j.ies Romains -!.<» - 
droits anterieurs a l'acte «le l*'.»U sa- ! 
voir

\m droit «le construire, «l'entretenir j 
et «le survn.ler 1<>» »c«»les Cutbollque» . 
de la manière or .onuée par le statut ' 
ante04^1 a «m*1 n -le |8‘.S*

L- «1 mit,de recevoir nue part de-« ^jr- ■ 
gents publics «l^-tmes i i’e«lucation.

l.e -ir«>il -1 • ne j.as «: ntrib-ier a l'en 
tretieu «1 autres écoles -jue celles -te ; 
eur choix.

( est pu.n quoi son Excellence 1- «Jju 
verueur-' «eiitiai-eu-C«>useil, «ieclare et , 
exige - j te e système -l edueàtion inau
guré p»r lacté «le 189-» soil a men i< jiar 
un acl«' «m «les acte», «le teile uu telie.j 
uiar-i r--, -j -e les • albolique» lt«iinain^ 
jens-eiil jouir -le leurs jirevuleges, ja-Ls j 
ac«M>r«icfl par i’a«rte d'Union.

» 'est j«t-urijuoi le Lieu tenant 4 «ou ver { 
neur •!«• la Province du Manitoba, pour 
1-* temps pi. sent -le la l>gi#lat«jre «le .a 
-Lre l'iovirice, ainsi>jue toutes les per
sonnes c«)ucer rive*, devront prendre, 
eurmaissance «le ce document et se con 
«luire en conséquence.

J
.10 II N J. MoHSK a 

(iretli^r au Conseil Privé, i

parmi le» morceaux de glace. Il lui 
or lo m* «le se rendre, mai* notre hom
me ne répondit pas. Cepemiant, trou
vant -pie l'.'au le glaçait trop et que 1» 
patience du détective «Sk' tttugUin me
naçait de le quitter, il vint se livrer pri 
sonnier.

Traduit en cour à Dalhousie, N. B. 
«levant son Honneur le juge Hanuig- 
lon', il aété com U m né À «leux au» de 
pénitencier a Dorchester, N. 13.

L’ANNKXION UK TKKUK- 
NKUV h Ali ÀNaDA

Une dépêche de Londres dit qu'à 1* 
< h ambre «le# Communei M. «Sydney 
Buxton, ‘secrétaire pa lementaire «lu 
Col mi’U U(tic4 réu«ni tant à une que», 
lion «jui lui était j»osér, a «lit que le» 
gouve«nemeuts canadiens et «le Terre- 
neuve avaient décide de tenir une cou 
lérence à Uilaw* pour disc, iter l* que# 
tion «le l'entrée de cette coloun* d*u» la 
confé« lé ration canadienne. Il a <li« de 
plus qu’il était imj«o#sible ne donner 
«!««» miormatioris relativement aux con 
«Liions de l’union La question «les po 
cheries de Terreneuve est a i nomine 
des sujet» qui seront traités â la con lé 
renc** d’Ottawa.

LA SANTE lUI CAPE

La Vigueur
dtt Chtnun

d’AYER

! ^ÇS8*

d'athmi \ 
«sain

XIII est maintenant âgé I

Le mé'lecin «lu Pape le Dr 
écrit A j-rojios d<* la sanfé «le 
b-té «j'ie luion 
«le 8.5 ans

“Sa santé est parfaite à çet âge, telle 
qu’elle a été j-re»«jue tout sa vie entiè
re ; sa vue est si lionne «ju’il lit sans lu-1 
nettes ; il a l'air fragile, mais est plus 
fort -j i on ne le sujqi.»ser*it j il 
q ut rt que bien peu «le touimei1, trois 1 
ou «jiiatre heures par nuit , son esprit I 
et sa mémoire sont dans le meilleur 
état ; i. «*ot un ifav&illeur infatigable, 
Vîiijuant cha«j ie jour a se# occupations I 
qui embrassent l'univers. Il est très 
frugal dans ses repas. Pour déjeuner, 
une tasse «le café avec «lu pain , pour | 
diner, de-la soupe , un peu de vian le, 
et un le'gum»*, avec un petit verre de I 
vio «le Bordeaux ; pour souper, de la | 
soujie avec du pain, et la uiuiue quan 
tité de v iu."

•* (•* «m» *•
.#«. M W. 

>#*«•«,*, *« iMfOm. Jf. 
*..*«/

“Il y » un peu plus de 
deux ans. me» cheveux 
rumniencéreiit à grU- rv- 
lier et A tomber. Après 
• )««lr employé une Lou- 
t*lll^<U la Vigueur des 

che veux 
d’A y e r 
mes ebe-

ceeséren I 
S a r i 1* iim applleatloii a depuis• ••«>.» I -v.-iurr rn bonne condition.**

• : i > KNWivx, WgbyT*. *.
• n-ployi la Vlxueur des Cheveux 

«ni trois an», et elle a rendu la 
1-irH1*- à me» cheveux qui Vrk
i |«l .eiiient." — M. W. I1a»x.v

La Vigueur
C£S CHEVEUX

AVER
Prépué" par 1*

- 1 «!«.. Lowell. Mm., U. S. A
•* rrlisent les Migrafnse.

LK PRESIDENT UIAZ

Ail MANITOBA

W.i
UN ORDRE RÉMLD1\T£I R 

Le Parlement convoque pour L 18 a crû

Ottawa 21 mars.—l>e gouvernement a 
déc:«le cette aprés-mi-L de convojuer 
le Parlement pour jeudi le 18 avril pro
chain, et a finalement adopté un ordre 
rémé«liateur «jui a été passé en la pré
sence «lu gouverneur-général et signé

L’ordre-en-conseil sur lequel est basé 
Tordre rémédiateur est un long docu
ment. Il refait l’histoire de toute 
la question, raconte la passation «le l'Ac
te «le* école* de 1890 par le gouverne 
ment (ireenway, le* pétitions deman
dant le redressement, l’audition devant 
le conseil Privé, la référence à la cour 
Suprême, et dev mt le Conseil Privé, le 
jugement de ce dernier et l’argument 
de l’appel il y a deux semaines devant 
le cabinet

L’ordre recommande que cet appel 
de la minorité, soit accordé et dit que 
le gouverneur-général a décidé que le# 
droite de la minorité ont été alleutée, et 
que la dûe exécution de l’Acte du Mani 
toba eeeiicn 22 demande que ce* droit* 
et privilège* soient rétablie par la passa
tion, par la Législature du Manitoba 
d’amendement* nécessaire* aux acte* 
d’école de 1890.

Dan* l’opinion du comité, renvoyer 
cet appel ou accorder une mesure 
plu* petite de secours serait non seule
ment nier à la minorité catholique ro
maine les droits substantiellement ga
rantis par la constitution du < -snsda, et 
une telle ii manié le d’agir serait contraire 

la pro
■ sujets

à la constitutiojfcqoi veut la protection 
e certains des sujet* de Sede* droite de

Majesté.
De plus le comité ne peut rom pro

testante ou catholique à tjuébee et a 
Ontario pouvait adopter ls .mesure cor
respondante de le section 9T Ue l’Acte 
de TAusénque Britannique du Nord 
dan* le cas de tout acte provincial ou 
décision affectant leurs droite ou privi- 
1*«M-

Si votre Excellence croit devoir ap
prouver celle recomman'iaiioo le comité 
désire dire

p«»g, 2J murs.— La 1« gislaturt* 
lu Manitoba » presque terminé »e# ira 
vaux et il lui reste peu -le besogne.

On croit «jue Vor.ire en conseil sur la 
«juestion «les écoies »ust*ilers «le long# 
«iéhats, s’il arrive avant I» prorogation

M. (ireenway * pu prendre son »i«*ge 
hier, apres «leux mois «le maladie.

UN ULTIMATUM
Le gouvernement anglais par la voie 

de son ministre à Managua, N icarsgua 
* soumis un ultimatum au Nicaragua.

Il deinamie une indemnité de Ji 15,(SA) 
pour l’expulsion de M. Hatch, agent 
consulaire anglais à BluetieMs durant 
lea troubled de 1 année dernière et aussi 
la nomination d’une commission pour 
estimer le» dommages subis par les su
jets anglais expuUes «le la réserve de 
MonquitO.

Tar les termes de cet ultimatum* la 
Uran-ie B .-tagne nommera un commia- 
•aire et le Nicaragua un autre, et le» 
deux nommeront Je troi»terne.

LES ETATS-UNIS ûT TERRE- 
NEUVE

Le# Etats-Unis seraient tiers «le s'an
nexer l’ile de Terreneuve. La chose 
n’eat guère probable, cependant com
me le fait remarquer le correspondant 
d’un grand journal newyorkais, qnaad 
bien, même dit-il, la population entière 
de l'ile favoriserait un tel projet, l’An 
gleterje n’y coneenlirail jamais, parce 
que la position géographique de Terre
neuve le défend. Elle est «ans rivale 
comme station navale dans l’Amérique 
septentrionale et est la ctef du golfe St 
Laurent- Permettre son occupation

Le l’rt'Hidcnt Dut/ «‘»t agi1 «IVnvjron 
* 5 an-. De- son ba» «gp, - m t-« re syant 
remar-jué ses gran-ls tit'.ept- IVnvoya au 
collège et ensuit»* A lY-«-dle «le « 1 roi t «4» 
l'ueblo. Les t rouf »'♦».# entre le Mexique 
èt le (iuatèmal.i « tant al») # survenus, il 
aban-lonna son cour de droit et s'envo
la dans l'srin^e, c«»mf*attant contre le 
général américain ^c«>tt. L«* Trési ienl 
Di*z e»t reconnu j-->ur un vaillant »o.- 
«fat il a combattu pendant plusieurs 
geurres et fut noiiim« couuntn-iant «le 
tou te Tarmee -lu #ivi. Kn- 18f>7 il lut 
élu jtour le Congre». 1 roi» fui# il fut 
can inial pour la pies» lence mai# fut 
vaincu en l^TMe »or.t lui fut plu# favo 
râble, et il étiiit reconnu l’rési-lent «lu 
Mexi.jue. Auj >urd’hui. il a L’u.'SNr sol 
«iats nous le» arme#, ."m jauiai# on lui 
cherche-juerelle, il saura #e faire res-

TRANSHiRT UU BETAIL EN 
TRANSIT

<k>mme représailles pour'le# mesure# 
de pr«>teclion «jue le C ina«la j renaît 
contre les maladies contagieuses «j n 
existent in«lubi tablemen t aux Etats 
Unis, nos voisin» avaient déc ré té que le 
Ifétail canadien, exj>orte ^vivant, ne 
pourrait traverser le» Etat# l’ms qu’a- 
prés une longue et coûteuse «juaranlai
ne. Cette mesure, «jui n'avait j. «s sa rai
son d’être, puia«jue notre bétail est sain, 
vient d’être abrogée et les «iouanes «les 
Etats-Unis laisseront maintenant pas 
ser noe expéditions de bestiaux -jui 
vont chercher un navire dans leurs 
p^ts, à condition «j le cha pie w 4g »u 
soit accompagué d’un certificat «le san
té «Je M. McEachrao. vétérinaire en 
chef «lu gouvernement.

Notre eommertv -le bétail, qui »e 
I trçavait très gêné l'hiver par cette qua- 
| eànlaine va |>ouvoir profiter «le U meil
leure saison de Tannée nour exporter 

| Isa animaux gra».

ENFANT TUE
,y«- vb**iiTrfr ^ «»nuL Cbarle* Sojris, Agé «le 12 ans, s’est
IdTîÆ;.tîStriP'ÎS'^"wr-teriMTr»<piew»>' ,ir- u

de t» part c
> que le refus ou la négligence 
de le Législature du Manitoba 

loi rémédiatnee que votre 
ibèe être r» 

quise, va oooferer au Parlement Pauto- 
nté de passer une telle loi. Et si le 
Parlement en vient à passer une telle 
-le* dan» Isa cireooetaneee, sen action 
sera absolue et irrévocable en autant 
que lé Parlement Fédéral et la Législa- 
ture provuMuaie y sont concernés.

Lé comité recommande de plue que 
Votre Excellwaewen-Censeil déeue

Les attains relatives à la question du 
Vénésuéla et Nicaragua ont pris une im
portance telle qu’on ne s’occupe pres
que plus dans le monde politique de 
l’incident soulevé au sujet de i'Alliance ] approuver oe rapport elle devra adop- 

Un a manifeste un sentiment mêlé | ter en ordre dune In ferme et à l’effet 
de surprise et d’mdignation à Washing
ton quand on a apj.ris que la Grande- 
Bretagne avait stipulé que le troisième

indiqué plue haut et qaa 
rapport et le dit ordre soient 
à Son Honneur le 
aeur du Manitoba et à M. Ewart C. IL,

anglais y tiennent.

CHÀSdB A L’HOMME

Mercrewii dernier, l’inspecteur de po
lice du chemin de fer intercolonial était 
averti qu’un nommé John Dempaey, ve
nait de s’introduire dans la station de 
Mashes Creek, N. B. et qu’il s’était em
paré d’une certaine somme d’argent. 
M. SkefBugtoo se mit de suite en route 
pour rejoindre notre gaillard, qui mesu
re 6 p.eds 4 pouce*. Par un simple 
hasard, M. SketBogUm retrouva notre 
homme dans les environs «le Jackets 
Hiver , mais celui-ci ayant eu connais- 
senne de son arrivée prit la clef des 
e hampe. M. Skeffiogtoo se mit immé
diatement à sa poursuite.

Prod tant «le la noirceur et de la dis
tance qui le séparais du détective, Dem- 
eey gagna le bord de la rivière et reatra 
«tan* Teae jusqu'au con. Malgré la de* 
lance, le detective s’étaient aperçu de 

ivre, s'approcha de la ri- 
vièr* efcvhnt voir la tète de Dempsey

chars urbain», sur la rue Ht Denis Mont 
réel. Kn passant «levant ls# usine*, on 
croit qu’il perdit quelque chose j étant 
retourne pour le ramasser, no suppose 
qu'A ce moment, les chars qui reçu 
latent t’ont frappé a nivrt L'ambulance 
foi appelée, mais on ne .«n r-ui-t q l'un

• msnssui

PARENTS INHUMUNS
J. W. Henderson et sa fétu ue «j ii de 

meurent à A unable £. U. viennent d’ê
tre arrêtée pour avoir brutalement ti v 
gotfté leur fille âgée de 13 ans.

Cés parents iuhumams sont accusé# 
d’avoir attaché la malheureuse enfant 
à un poteau et de l’avoir H igeâlée avec 
une courroie de cuir ayant une boule 
defer au bout jusqu’à ce que le sang 
coulât. Le mé«iecio q ti a examiné la 
jeune fille, l’a trtiuvé* «tans un état pi
toyable j le corps est couvert de plaies et 
la chair en lambeaux.

L’indignation parmi let habitante de 
le loealué est «le* plu* vive* et Ten par 
le de lyncher le* prisonniers.

LA GUERRE AU CELIBAT

l#ar un vote à l'unanimité, le conseil 
municipal de Teutschueument, dans le 
grand duché de Bade, a rnlevé les droit* 
civiques à tous les célibataire* âgée de 
plus de vmxt-cinq ans. Toutefois, il est 
vraisemblable que l'autorité supérieure 
interviendra et que le vote n’apporter» 
aucune mo lificauon dans la t it nation 
désagréable des vieilles fille*.

DOUBLE SUICIDE

La France est le paye aux suicides. 
Une «lépéche «le Lyons nous rapporte 
le fait suivant : Un jeune militaire était 
en vacance chez lui depuis quelque» 
semaines. Le terme «le eoug«; étant ex
piré, au lieu de retourner a «a garnuou 
il préh-ra rester en compagnie de sa 
fiancée, une j^uoe brunette «le dix-huit 
pnnle nps.

Le» premiers jours tout fut rose pour 
le |eu.p*-xu>htaire, mais peu à peu, i i«lé 
«iu clià’iment le r« n«iu mélanto ique.

1: résolut Je s’ôter ‘la vie et avertit 
sou amante. Celle-ci «lonna clans son 
pr.ijet vi suggéra de se jeter ensemble
• tans le 1.hune.

(Yla ne plût pa# au soldat qui aimait 
mieux périr par le# armes.

L* co .pie allait «looc s’enfermer dans 
une chambre pour mette tin a leur vie.

iV jeune homme «levait tirer un 
coup «le revolv. r .lane le c«eur de la 
li ie et se tuer er suite. Au ca» où cétte
• lersiere ne serait pa« moi tellement 
blessée, elle «levau a son tour saisir 
1 aime et la «linger contre elle même.

Le# amants se coucheront tout habillés
• iausHt* Pt et le snLiut j.ressait la de ten 
te <ie »<>u arme. Il se hi ensuite justice à 
mi-même. Cependant la hile n’était pes 
.|«»rteli»*iuenl b lessee et, fidèle A la c jn- 
ei^ne, elU* prit 1 arme meurtrière et la 
«iengea *-mtre elle. Au mi ll, ou «léoou- 
vrit le «Iranits.

Le sol lai était uiort et la tille se 
trouvait eu »ynoop- V p» le# bras «le 
ce de mer. , !U*c. I vr«n

E.ld tut traiMjK)._«v/y niai uù elle 
»’<qq Ohait au i».«n#e?h, *6^ e s«w blessu
re# «lev arant lormi llement vouloir en 
fin r aveu la vie. ^

Avant «!«• mettre le tâxal dessin à 
ex.-eut.on. l«e malheureux avaient écrit 
une lettre «ian.» laquelle était relaté 
le mont du suicide.

LA GUERRE D'ORIENT

l"ue .b-pêche de l'okio à la Central 
A- Il I<jtn>y lit une Li Hung « hang et 
h-a suite noul arrives a 'nmoneiki.

1 e uoiut«- Inonye est aile iniméilrale- 
ment sur le va;»»eau qui amenait le# en- 
»o)e « huiois, et, a dix heures, il est re- 
ven i ,\ t. ire accompagne de Li-Houg- 
Chang, de M. fo#t« r et des autre* mem 
br»>* •».- a commisaicA. Cette dermere 
n’est tendue auprès de M. Mutzu, mi
ni-tre «!*•# «Il vires «-trangérés, et l’un 
«le# délégués j sponaie cbarg s de négo
cier la paix avec le lapon.

LES VICTIMES DE L’ABSIN
THE

L'academie «le médecin «le Taris a en- 
teu lu récemment la lecture d’un tra
vail «l’un «te ses membre#, le «Jocteur 
Lat.cereaux sur les progrès croie*ant* 
«le la consommation «tes bnsaons avec 
essence» «*l »ur la nécessité «l'en me
tre nuire le «ieb.t.
.Housse nom «le txusaon» avec essences. 

M. Leocereaux eonij»ren«f le* iivere 
breuvage* qui, outre Taloool a haut «ie- 
gré, contiennent «le* prmepes parfume*, 
«livers titre# «le* essence* «le plante* 
jnnuti i «#». tels *ont «Vçiallir. le 
V«r"uf ''urs ef .cu witib*» ’'T/** ^nwôipeâ. 
on leu us «ian* TeLwinthe «ont surtout 
funeste#.

t outrairemeut au buveur de vin et 
d'alcool qui est expo-é au déhre aigu, le 
buveur «Taieuathe tombe -lans la «li- 
a: 'nce et T abruti »*e«nent. Il est hanté 
par de* niée* «le crime Ou «àe «un nie 
Cet »ti‘*iMiseraient mental e’accompa-

Î;ne t Hij>ure «l’un ad'wbltseemeu - «ie* 
«mee physique*, lis meurent.jeune», la 

plupart «ieviennent poitrinaire* La 
tar. dont est marquée le buveur frap
pe ;» t-si le* enfante. Ceux-ci naisaeut 
i^iote^pileptnjiie* ou tuberculeux. Tou* 
le* me iecinsjool obeérvé «ie* £*iU de ce 
genre. J

L’extisuifon «iétinitive de la famille 
n’eat qiw-trop souvent la triste suite «ie 
l’souyfles alcool*. L’ai cool i» me dé,, ri 
me \4* i.idividus, mine les famille*, «lé- 
truit le* enfanu. De 1$, diminution de 
la population de travail, de la richease 
en un mot de In puissance de le na
tion.

Malgré lou* eee méfaits, la consomma
tion de l’abeietbe, loue de diminuer, 
augmente d’une façon effrayante, cooi-

I me le prouvent le* statistique* officiel 
«•» de T*«lminietration de* contributions 

• ie« te# Au lieu de 57.731 hectoli- 
u » • 11 .«|j «.» u iictroi en 1885, noua tiou- 
vous 1&.670 hectolitres eu 1892. Tar 
-ireéquent, la consommation de l’ab*w- 
he, «j»ns la ville «le Tarie, a plue que 
loublé dans l’espace de sept années et, 

<*>•« qu’il y a de prus ♦ tt'rayaut, o’e-t de 
«uir que l’élévation «lu taux de con- 
«un mal ion qui, juiq-i’à ces derniers 

uiupe, était «l’environ 10,UU0 liecloii- 
tice par année, est montée, «tepuis deux 
anr, a 2ti,UUU, en sorte qu'a j iurd’hu , 
celle oomtommatiou uoit «1«| «oser 05,- 
(8JU hectolitre*.

Iris sont le* chiffres brutaux, mai* si 
Ton conei«fère les faits particuliers on 
découvre de# détails et!rayant*.

Ce ne sont pa* seulement le* homme* 
et le* adulte* qui boivent de Taheinthe, 
de tout jeune* gens en sont victime* et 

‘S femme* même s’y s donnent. 
Enumérons maintenant quelques-uns

Ides accident» de toute nature dus aux 
alcool* en général et plus particulière- 
| meut à Tab-in the :

Sensations douloureuses, les fourmil
lement*, le* élanoente dan* le* jambe*, 
les soubresaut* au moment où Ton dort, 
les cauchemars, les rêve* effrayante et 
.’exagération de la sensibilité parfois 
telle que le plus léger chatouillement, 
la moindre preeeion provoque de* eris 
et «le* contraction* musculaire*.

PREUVES IRREFUTABLES

Uns jeune demoiselle par
vient A QUITTEE SON UT 

DE 8OUPKRAM0E

Espoir pour cour fui t 
tratton nerve

yrteeeon wtem ■ Com- 
t trouver U 

ÿuénton

| foire «lu christianisme.
L’autre jour «ian*. le Oaul ie M. Corné- 

lie indiquait ainsi ce programme.
Figures-vou*, à côté de TKxpo-iiion, 

toute l’hutoire du christianisme, toute* 
es gloires de l'église reproduite* mé
thodiquement et «Tressées nous les yeux 
du visiteur. X

Voilà le temprauie Jérusalem ivoons- 
titué d’après touies^le* données de l’ar- 
héologw. Voilà la vie panoramique 

du Sauveur, tlepui* l'étable de Bethléem 
jusqu'au Calvaire. Voilà le Cotisée, 
use son velum de pourpre, se* galerie* 
haute# boudé»*» d’esclave# j m gradin* 
infini*, surchargés de citoyen* romains , 
ie* chevaliers, le* sénateur*, les restais*, 
Néron et, dan* son arène, Ue fauves dé
chirant les premier* chrétiens, quelque 
chose comme U labiés» de Gérime, ren 
du circulaire et agrandi jusqu’aux pro- 
t ortione de la réeBlè.

Plus loin, les premiers évêques oon- 
v*rtissent le» hnrhnree et le» mieeàen- 
eeires pénétrent jusqu'au tend 4e le 
Chine. Puis Conetentinayle avec Sêe- 
Sophie, l’armée de» erawé* en meeehe, 
daint-Louis à le Meaeoureh, le beletile 
de Lépente, un sen oils eves de» repré 
seelenU de toute l'Kurope oiviliaée j le 
triomphe de le papauté à Home ; un 
grand office pontifical dan* l’intérieur 
de St-Pierre.

fit dan* o« décor féérioue et chrétien, 
reconstitution des * Mystères ” du 

moyen âge, U Pesai on, jouée peut-être 
per les paysans dHiberamargaa, l'andi- 
•*— et In réeurrsatioa de loetee le» 
e.—dee muvree de mueique sacrée, les 
chantre» de le chapelle Sixtme, avec 
le» fameuses trompette d'argent, toute 
le eethoàioité virante, remuent# et 
agis sen U, avec ses tradition*, see riches 
— et ses oéré monies.

Du Sl Marjf'v Argue :
C'est per Teocumu etion des preu

ve* que Ton parvient à convaincre. 
L’homme qui exposereit/sa cause de
vant le jury sen* preuves aucune* pour 
le convaincre du bien fondé de son plai
doyer aurait de bien pauvre* chances «le 
réussite, mais quand témoins sur té
moins viennent déposer en se faveur, le 
jury prononce aisément son verdict en 
se faveur. Tel est le ose pour le plue 
grand dte sauveurs «le vies qui soient 
connue actuellement. Les témoigne 
gee de cvntames et millier* de témoins, 
quant à sa valeur inestimable, ont été 
publiés, vt le jury—le public— est à 
se convaincre. haint-Msry poe#è«le de 
nombreux témoin» «lont 1a parole veut 
Tor. Tout «iernièreiueul, l'Argue i appor
tait un cas lernar juable «le M. Gideon 
Kllioit. Noue v« non» en j.ublier un au
tre. Melle Mai y soon, fille de M. John 
Scott, avait été atteinte de prostration 
complete , elle était devenue pâle, ner
veuse, abattue et dans un état tel qu'il 
alarmait ses parents et see amis, nlle 
avait où rester confiné* au lit pendant 
plu* de six semaine*. Le* remède* «le* 
me lecine ne lui faisaient aucun bien. 
Mme Soott avait lu les guérisons mer
veilleuses opérées par les Fit nies hoses 
•lu Dr Williams pour les Personnes Pa
les et quelques connaissances le» lui 
avaient recommandées. Kl le en acheta 
trois boites et avant de finir sa premiè
re boite, Tou remarqua une certaine 
améliorai iou et continuant T usage 
des pilules. Melle Scott devint bientôt 
en état d'accomplir les travaux de la 
maison et jouit maient naot d'une meil
leur saute que jamais. Mme Scott té
moigne aussi du grand profil qu'elle 
avait elle-même tiré de l'usegede trois 
boite* des Pilules Roses et elle déclare 
qu’on ne resterait pa* sans en avoir à 
la maison.

Un état apprauvri «lu sang, ou le sys
tème nerveux mal équilibré sont le* 
cause* ordinaires de la plupart des ma- 
la«liee qui adigent l'humanité, et pour 
tous ceux «jui souffrent lee pilule* Bo
ses offrent une guérison rapide et cer
taine. Aucun autre remède n’s jamais 
remporté «les succès aussi grands et ans 
si certains, ce qui est une des plus for
tes preuves que les Pilules Koeee du 
Dr. WiRiams accomplissent toutoe que 

i l’on dit d'elle*. Elle* sont une gué ri- 
j son infaillible pour l’ataxie locomotrice,
! M paralysie partielle, le danse St Guy, 

la sciatique, la névralgie, le rhumati*- 
I me, le mal «le tête nerveux, les suites 
; «le grippe, les palpitations de e«»ar, la 
! prostration nerveuse, le* maladies résul
tant .ie l’état vicié du sang, telles que 
scrofule, ériaip»»le chronique, etc. Biles 
sont aussi un spécifique pour les mala
dies particulière* dee femmes, gué ri*- 
s.‘nt toute# sorte# de faiblesses. Che* 

i les hommes elles opéient une goérieoo 
radicale pour tous les ca* causée par le ] 
eui menage intellectuel, les excès «le In 
vail, ou excès «l’aucun genre.

Lee Pilule* Ko-ce du Dr Williams ne 
se vendent qu'en boite* portant la mar 
q ue de commerce de la maieOn. Ja«ua«e 
eile* ne sont vendues à U groiee et tout 
marchand qui offre «le* solutions son* 
cette forme «ievrait être évité avec soin. 
Cre pi nies sont manufacturée» par le 
Dr Williams, Médecine Company, Brock- 
ville, Uni., et Shenecta ly, N. Y., et on 
peut se le# procurer «ie tous les phar
macie ns ou directement per le peste à 
l’une ou Tauire adresse, à 50 ceo ta la 
boite ou six boites pour $2.50.

— •E'HON.-U VBWeB—
L bon. John Herbert turner de Vie- 

toria, A, vient (félin nomme Pre
mier Ministre de la Colombie Ang 
M. Turner eet natif de Claynoo, An
gleterre. Bn 1856 il vint à Halifax, N. JL 
ei e# reuviit à Ch *r lot te town, 1, P. B., 
ou ü s’a tonna au commerce. Ko 1862 
ryaet en terni u parler «les tmnee d'or <fa 
la Colombie, U «juiUa T He du^’rinee Ho
ward et se remiit à Victoria, C- À 
1886 il fut élu pour représenter Victo
ria a la Légutature. Ko 1890 U fut n 
me ministre de# finance».

|v Aujourd’hui, il se trouve Tree 
Miniatro «âe *s piovinince a loptive.

UN PROJET U’EXPttilTIUN 
lNTtKNATlUNALK 1)8# 

RELIGIONS
M. 1 mbb* Cn-ley et M. Delaign. œi l 

pri» l’iutauin d'ne proj-t important t* j
"u^wUnt ergMiwr à'-^»ri» 
l'mino» IVUU un» upoaln k#M 
U mUrtmtiowU qui r-prtwnler* l’hi»-

OHOIX DE SBMBNOES
Qu'on ne >'im*^ne pee qu’une grei- 

•e nul formée ou une uutm ueuritu 
/une meoiéie quelconque mit ernes 

bonne pour «Ire jeUe en terre | U faut, 
au contenue, ukuieir pour nutum les 
(remue lue plue nullee rt lus mieux 1er- 
mène Elles euulea peuvent former une 
i mime mm et ratûeiu qui, à eou leur, 
formera uns plante ripoureuee tuuSIe 

e donner us rendement mtlefolunnt. 
Pour foire on bon ohoiu do eemunem, 

il n> a qua le eultirsteor qui eu s bit 
lu récolte qui ne es trompe pue.

Supposas, deux (TWoee de Samuel 
que l'eu doit dire, uprée un ---T- mi
nutieux à l'uetl eu, «tre unti«rumeut 
i lenliqum. Celle qui sure «U 
eur un dump ayant port* due IréSm 
I année preo* lente eux eerneillee, mm 
meilleure que l'autre qui e «t« (n«nle 
Mr un ohn-ap qui unie porté dm pom
me. de terre , de mime, une graine de 
Irrfl i qui rient Cens terre Hblaennme 
rendre mieux q l'eue entre rusant d'uns 
terre u'm(.le. Une greue du betturayu 
qui tient «'une plante qui e ponte* an 
•emenee l’ennée mime qu'on i'e gagnée ; 
une grains de laitue proreneni d’une 
plante alerte eu printemps, ponme- 
rant au u mener, trop prtnnnem.nl et 
oe auront gutre utilisable, peer le eoe- 

•tnujalmn.
l’une le oluu dei eemenem, il est 

donc de. efcoeee t eoenmire que le for
me et le ooo faction de la graine ne dt- 
moutreat pee et qu'il fout reehmeher 
don. des condition» unltrieerm t le tor- 

tiond# la graine. Si Pou titre de 
—no protenant du graine» dee* fou 
tpi» n’ont pa» ti* diraerifo mtr le piau
le-mère, en rat ex poet * narrer que dee 
plante» t feuilles frieèee oomtne eertei- 
leempèem de mlede

Lee plus bains .en sn.ee de b» peu 
.rot tue enieeb.ee de maladie» qui 
rendant In rteolte partiellement, parfois 

tUlenaent nulle.
Il mi done d’un inttrtt eepttel pour 

le oultirateer de bien non nul ue lue (nu 
use qu’il aèmu. S U n’u pee pu le» r*. 
oolter lui-même, U devra .'edreeeer à 
dm uuitnui du ralmit eut dm «mi» 
dont il ne doit pa» redouter In mee tai
ra toi, et qui Met striâtes et scrupu
leux pour Ms eoum qu’ils apportant due 
le chou et le imuurralira dm (raiera

Il eet emr* un jour uu'un enSira- 
teur nul croyait atorr mm* dm net et» 
dont k Mmano» lui emit *t* d»nn*e par 
un eomplnmnnl uni, n'avait que de le 
moutarde à rteolter.

Il y n une nra«mblunnu frappante 
entre le peine de lieer* et «elle de 
eet et. Une poche mal étiquette II 
eoemnettre uni erra»r d'ans pmtx «*-

LB •' VIEUX JACK " EST 
7 MORT

e, CL A. ! . Là tribu

deuil. Le père de le tribu, tenue eue» 
le nom de “ LMd Juk - riant de» w- 
yer de» lu rivière Fraser. Son tnmpa 
(non e itérai A es amirer.^lxi^eerpe d’n
ClZZ eWcbeat lu dipuxMle^dZ 
chef, le» feamnM alxurrat et su lamun-
teet rar le bord de In rivière.

MORT DK L’HON. RICHARD
VAUX

PhiledelpMe, SS mura,—L’bon. B- 
efaard Vax» eut mart m mntinàl’àge

P/*, de » eux.
«déipuO^Uei^mr . .
(ne nouu.er Je rmumr eeee lu 
Vie..nie A fo Omar d’Aaglaéane. Oee 
bore bwe raamrqaable dues ht rie de 

l’hon.#. Vaux, afou* qe’il a’e jerneta 
panade pardamae. De» la» pim gros 
frot-ls de l’birer, 0 a’e jamais tonie se 
couvrir d’un paiera» malgré qefil Mi 
wnveet ear b rue. L'Eue. Beherd 
Vaux e euooomb* à eee ttfoqua de 
«■npye. _____
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